
ON LILLE – ORCHESTRE NATIONAL
DE  LILLE.  Mer  11  mars  :
Concert des 50 ANS. Barraine,
Barber,  Brahms.  Renaud
Capuçon,  Joshua  Weilerstein
(direction)

3 B pour célébrer le premier
cinquantenaire du National de Lille :

Barraine, Barber, Brahms… le programme
est audacieux et ambitieux, original

même, sachant célébrer le génie
orchestral d’une compositrice trop peu

jouée sa manière énergique, voire
éruptive, celle fulgurante d’une juste

parmi les justes, Elsa Barraine
(Symphonie n°2 « Voïna », 1938) qui

remporta le Prix de Rome à … 19 ans (!);
l’Orchestre lillois réalise aussi le rare
Concerto pour violon de Barber (1939) ;

enfin aborde les massifs surpuissants et
voluptueux du solaire Brahms dans sa

Symphonie n°1 (1876), équation
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personnelle, passionnelle et classique.
 

 

 

 

 

contexte de guerre
La  première  partie  du  concert
anniversaire  met  en  lumière  2
œuvres  sœurs  composées  en
contexte  de  guerre  :  Elsa
Barraine  écrit  en  1938  sa
Symphonie  n°2  au  moment  où
l’Allemagne  hitlérienne  annexe
l’Autriche puis une partie de la
Tchékoslovaquie… quand Barber au

début de la 2è guerre mondiale, en 1939, achève son Concerto
pour violon et quitte Paris…
« Voïna » signifie guerre en russe : Barraine a la claire
conviction  que  les  armes  s’imposent  à  l’Europe,  dans  un
basculement inévitable. Les 3 mouvements portent la fureur et
l’œuvre de la fatalité martiale (presque hideuse cf le premier
mouvement pourtant amorcé par la flûte, mais vite rattrapé par
la course des cordes). La future résistante et communiste
reçoit la commande du Ministère des Beaux-Arts : sa symphonie
tend le miroir d’une époque angoissante qui doit affronter
l’hydre guerrier. La compassion de la compositrice s’exprime
sans entrave dans le cortège qui déroule sa marche funèbre
dans le volet central (« marche funèbre – lento »), avant
qu’une indicible légèreté se profile dans le très lyrique
Allegretto final, détente amère cependant (« allegro giocoso e

https://onlille.com/choisir-un-concert/categories/our-50th-birthday-with-renaud-capucon


leggero  »)  dont  l’insouciance  supposée,  l’entrain  affiché
n’écartent  pas  le  sentiment  de  perte  et  de  tension,
ambivalence parfaitement maîtrisée qui rappelle Chostakovitch.

De retour de Paris où il a commencé le dernier mouvement de
son Concerto pour violon, Barber rejoint sa maison de Pocono
aux  USA  en  sept  1939.  Dans  un  isolement  propice,  le
compositeur réussit l’écriture de son final, conçu comme un
mouvement perpétuel où le violoniste pendant 200 mesures joue
le même motif rythmique… un défi pour le soliste. L’épisode
central quant à lui, introduit par le chant solo du hautbois,
rappelle le lyrisme recueilli de son célèbre Adagio.

Comment  poursuivre  l’aventure  symphonique  après  la  9è  de
Beethoven  ?  En  se  recueillant,  pétrifié,  sur  la  tombe  du
maître de Bonn à Vienne, Brahms suit la chute d’une petite
plume sur la dalle funéraire : il y voit le signe qu’il doit
commencer la composition de ses propres symphonies… Ainsi se
précise la genèse de la Symphonie n°1 opus 68. Ebauchée à
partir de 1862, puis réellement architecturée en 1876, la
Première Symphonie s’affirme peu à peu jusqu’à sa création à
Karlsruhe le 4 nov 1876 : un nouveau génie de la forme et du
développement symphonique s’y affirme sans réserve.

 

 

______________________
Mercredi 11 mars 2026
LILLE, Grand Sud – 20h

RÉSERVEZ VOS PLACES, INFOS
directement sur le site de

l’ORCHESTRE NATIONAL DE LILLE,
ON LILLE :

https://onlille.com/choisir-un-c
oncert/categories/our-50th-birthday-with-renaud-capucon
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JOSHUA WEILERSTEIN, direction
Renaud Capuçon, violon

ORCHESTRE NATIONAL DE LILLE
Julien Szulman, violon solo

 

 

programme

ELSA BARRAINE (1910-1999)
Symphonie n°2 « Voïna » (1938) – 17’

1. Lento. Allegro vivace
2. Marche funèbre

3. Finale (adagio – allegro giocoso e leggero)

SAMUEL BARBER (1910-1981)
Concerto pour violon op.14 (1939) – 25’

1. Allegro
2. Andante

3. Presto in moto perpetuo

– entracte –

JOHANNES BRAHMS (1833-1897)
Symphonie n°1 op.68 (1876) – 45’
1. Un poco sostenuto – Allegro

2. Andante sostenuto
3. Un poco allegretto e grazioso

4. Adagio – Piu andante – Allegro non troppo, ma con brio

LIRE le livret programme de ce concert des 50 ans :
https://bo.onlille.com/wp-content/uploads/20260204_PGRM-SALLE-

Capucon-WEB-1.pdf

 

 

 

Programme repris à AIX en Provence, Grand Théâtre
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le 28 mars 2026, 20h – plus d’infos :
https://festivalpaques.com/editions/edition-2026/orchestre-nat

ional-de-lille

 

_______________

Vanessa de Barber à Metz
Metz  :
Vanessa  de
Barber.  Les
21, 23 et 25
mars 2014. A
l’origine en
quatre
actes,
Vanessa  est
un  opéra
réduit  à  3
selon  les
ultimes
souhaits de son auteur Samuel Barber (version de 1964). Le
livret de Gian-Carlo Menotti qui signa aussi la mise en scène
pour la création au Metropolitan de New York, le 15 janvier
1958,  inspire  à  Barber  une  oeuvre  forte  qui  valut  au
compositeur  le  Prix  Pulitzer.  Metz  propose  une  nouvelle
version  de  l’opéra,  après  avoir  accueilli  la  création
française de l’ouvrage … en 2000 ! C’est un opéra de femmes,
centré sur le personnage complexe de Vanessa, de sa relation
avec sa nièce Erika ; avec sa mère la Baronne (caractère assez
discret). Quel destin pour une femme qui a aimé ? Barber
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répond à cette question où se joue l’avenir de Vanessa et la
malédiction de sa nièce Erika.

 

Metz, Opéra
Samuel Barber
Vanessa, version 1964
Les 21,23 et 25 mars 2014

 

Opéra en quatre actes
Livret de Gian Carlo Menotti
Création au Metropolitan Opera, New York, 15 janvier 1958

Nouvelle production de l’Opéra-Théâtre de Metz Métropole
En coproduction avec le Théâtre Roger Barat d’Herblay

Direction musicale : David T. Heusel
Mise en scène : Bérénice Collet*

Vanessa : Karen Vourc’h
Erika : Mireille Lebel
La Baronne : Hélène Delavault*
Anatol : Jonathan Boyd*
Le Docteur : Alain Herriau

Choeur de l’Opéra-Théâtre de Metz Métropole
Orchestre national de Lorraine
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Rencontre miraculeuse pour Vanessa
 

 

Acte I. Au début du siècle (1905), Vanessa attend dans sa
maison de campagne son ancien amant qu’elle n’a pas vu depuis
20 ans… mais celui ci se dérobe et c’est son fils, qui porte
le même prénom que lui, Anatol, qui paraît bouleversant de
fait Vanessa qui se refugie seule dans sa chambre. Anatol fils
décide de rester dans la maison et dîne avec Erika la nièce de
Vanessa. Les deux jeunes gens passent la nuit ensemble et
Anatol demande à Erika de l’épouser. Mais la jeune femme doute
de  la  sincérité  des  sentiments  du  jeune  homme  et  préfère
laisser Vanessa, maîtresse du cœur d’Anatol qui ne paraît pas
insensible à la tante troublée depuis le premier soir.

II.  Le  soir  de  la  Saint  Sylvestre,  Vanessa  annonce  ses
fiançailles avec Anatol lors d’un grand bal. Erika s’enfuit en
plein froid, car elle porte l’enfant de la nuit passée avec
Anatol : elle recherche la mort et veut provoquer une fausse
couche.

III. A l’aube, Erika est sauvée par Anatol qui l’emporte dans
sa chambre : mais ni Anatol ni Vanessa ne savent pour l’enfant
que le jeune femme attend.
Deux semaines passent. Vanessa prépare son départ pour Paris…
avec  Anatol.  Quand  elle  quitte  Erika,  celle  ci  nie  toute
relation avec le fiancé : mais après le départ de sa tante,
Erika demande à ce que soient couverts tous les miroirs de la
maison : à son tour d’attendre dans la maison, le retour de
celui qui lui a ravi le coeur un soir de folie amoureuse…

A la création en 1958, Eleanor Steber dans le rôle titre
embrase la scène et exprime l’âme à la fois innocente et mûre
de Vanessa, sa relation complexe avec sa nièce Erika qui est à
la fois une rivale et une proche adorée qu’elle considère



comme sa fille… Aux côtés, c’est Nicolai Gedda qui chante
Anatol.


